
LIFE CARBON DAIRY : PLAN CARBONE 
DE LA PRODUCTION LAITIÈRE

Une feuille de route climatique pour réduire l’empreinte
carbone de la production laitière de 20 % d’ici 10 ans
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Période 2013-2018

1



 

CAP’2ER® repose sur le concept de l’analyse de Cycle de Vie (ACV). L’ACV consiste à évaluer les impacts environnementaux 
d'un produit (changement climatique, bilan azote, consommation d’énergie, biodiversité, stockage carbone) depuis 
l’extraction des matières premières mobilisées aux différentes étapes du cycle de production jusqu’à sa consommation 
et son élimination.
Appliquée au domaine agricole, l’analyse s’arrête au portail de l’exploitation. Deux niveaux d’investigation sont 
développés dans CAP’2ER®. Le Niveau 1, qui concerne l’échelle atelier, est simplifié pour permettre une collecte des 
données plus rapide afin de sensibiliser à la thématique. Des forfaits et simplifications sont utilisés. Le Niveau 2 couvre 
l’échelle de l’exploitation avec les différents ateliers qui la composent. Il s’agit d’une évaluation fine permettant la 
construction de plans d’action et le conseil.
Les émissions Gaz à Effet de Serre (GES) sont exprimées en kg équivalent CO2. Trois gaz sont comptabilisés :  
le méthane (CH4), le protoxyde d'azote (N2O) et le dioxyde de carbone (CO2).
CAP’2ER® est certifié par Ecocert afin d’assurer que la méthodologie de calcul des indicateurs environnementaux est 
conforme aux standards internationaux (IPCC, FAO, FIL).

Emissions de GES* (CH , N O et CO  )

Fermentation entérique

Gestion des effluents

Fertilisation azotée

Carburant & électricité

Aliments

Engrais

0,20 0,40

*kg éq CO²/L de lait corrigé**

0,00 0,52

0,46

0,16

0,08

0,05

0,16

0,04

0,52

0,18

0,09

0,04

0,18

0,03

Référence Mon atelier

1,00 kg éq. CO /L de lait corrigé**

4 2 2

2

0,80 0,97 1,15

Stockage de carbone

Cultures annuelles

Prairies temporaires

Prairies permanentes

Linéaire de haies

0,05

*kg éq CO²/L de lait**

-0,03 0,09

0,00

0,01

0,04

0,03

-0,03

0,00

0,09

0,02

Référence Mon atelier

0,09 kg éq. CO /L de lait corrigé**2

0,02 0,07 0,15

Emissions de GES* (CH , N O et CO  )

Fermentation entérique

Gestion des effluents

Fertilisation azotée

Carburant & électricité

Aliments

Engrais

0,20 0,40

*kg éq CO²/L de lait corrigé**

0,00 0,52

0,46

0,16

0,08

0,05

0,16

0,04

0,52

0,18

0,09

0,04

0,18

0,03

Référence Mon atelier

1,00 kg éq. CO /L de lait corrigé**

4 2 2

2

0,80 0,97 1,15

Stockage de carbone

Cultures annuelles

Prairies temporaires

Prairies permanentes

Linéaire de haies

0,05

*kg éq CO²/L de lait**

-0,03 0,09

0,00

0,01

0,04

0,03

-0,03

0,00

0,09

0,02

Référence Mon atelier

0,09 kg éq. CO /L de lait corrigé**2

0,02 0,07 0,15
So

u
rc

e
 : 

C
A

P'
2E

R®
 n

iv
e

a
u

 1

Source : Life Carbon Dairy 2013 & 2016 - CAP'2ER® niveaux 1 et 2

LIFE CARBON DAIRY

4 870 
élevages  
engagés

2,3 millions 
de litres  
de lait 9,1 millions 

de personnes 
nourries

103 000 t  
de carbone 

stocké 487 000 ha
de biodiversité

0,87 kg éq. CO2 /L 
empreinte carbone 

nette du lait

Consultez la méthodologie 
CAP’2ER®

Cela compense 375 000 km en voiture*

* �C
om

m
is

sa
ria

t c
en

tra
l a

u 
dé

ve
lo

pp
em

en
t d

ur
ab

le
, 

20
17

... entretien 106 éq. ha de 
biodiversité soit 1,6 éq. ha/ha lait

... stocke 80 Téq. CO2, par an 
soit 317 kg éq. C/ha lait ce qui 
compense 14 % des émissions

... nourrit 2 021 personnes*  
soit 32 personnes/ha lait

Les infrastructures agroécologiques 
sont indispensables au maintien et au 
développement de la faune et la flore

Arbres, 
lisières
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Prairies
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Sur la base du contenu en 
protéines animales de ses 

productions agricoles

CAP'2ER® OUTIL D'ÉVALUATION ENVIRONNEMENTALE  
ET D'APPUI TECHNIQUE EN ÉLEVAGE DE RUMINANTS

Source : Life Carbon Dairy, 2016 - CAP'2ER® niveau 2

EN MOYENNE, UN ÉLEVAGE LAITIER IMPLIQUÉ EN 2016 DANS LE PROJET  
CARBON DAIRY
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http://idele.fr/no_cache/recherche/publication/idelesolr/recommends/guide-methodologique-cap2er.html
http://idele.fr/no_cache/recherche/publication/idelesolr/recommends/guide-methodologique-cap2er.html


 

L’ÉLEVAGE LAITIER SOURCE D’ÉMISSIONS DE 
GAZ À EFFET DE SERRE… MAIS AUSSI PUITS 
DE CARBONE

L’élevage laitier est responsable de 6 % des émissions de Gaz à Effet de Serre en France.
Les trois principaux postes d’émissions sont :

➠ �La fermentation entérique (méthane) des animaux (51 % des émissions)

➠ La gestion de l’azote et des effluents (30 %)

➠ Les achats d’intrants (20 %)

Grâce à la photosynthèse, les prairies et les haies favorisent le stockage carbone dans le sol, par contre le labour  
(maïs fourrages, retournement des prairies temporaires, céréales) se traduit par du déstockage de carbone.

Méthane 
entérique51%

Carburant  
et électricité

Achat 
d’engrais

Achat 
d’animaux

Achat  
des aliments

Fertilisation 
des cultures

Gestion 
des effluents

Cinq systèmes fourragers sont distingués, en fonction de la part de maïs dans la SFP1. Les systèmes de montagne et 
herbagers ont un stockage de carbone supérieur aux autres systèmes, en raison d’une part plus importante de prairies 
et/ou haies dans l’assolement. La compensation carbone peut varier de 9 à 50 % en fonction du système fourrager.

Les émissions de GES présentent une faible variabilité entre les systèmes de plaine. Ce constat est aussi valable pour 
les systèmes de montagne.

Déstockage  
par les cultures

Stockage  
par les haies

Stockage  
par les 
prairies

1Plaine herbager : < 20 % Maïs/SFP - Plaine Herbe-Maïs/ 20-40 % Maïs/SFP
Plaine Maïs / > 40 % Maïs/SFP - Montagne Herbager : 0 % Maïs/SFP
Montagne Maïs : > 0 % Maïs/SFP
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EN MOYENNE, UN ÉLEVAGE LAITIER IMPLIQUÉ EN 2016  
DANS LE PROJET CARBON DAIRY

... Émet 657 Téq. CO2 par an. Ces émissions proviennent  
de différents postes de l'élevage.

... Stocke 80 Téq. CO2 par an. Ce stockage 
provient des haies, prairies et cultures.

Source : Life Carbon Dairy, 2016 - CAP'2ER® niveau 2

UNE EMPREINTE CARBONE NETTE DU LAIT DE 0,87 KG éq. CO2 /L LAIT

Source : Life Carbon Dairy, 2016 - CAP'2ER® niveau 2
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D’ÉMISSIONS DE GES POUR LES ÉLEVAGES  
LES PLUS PERFORMANTS
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RÉSULTATS TECHNNICO-ÉCONOMIQUES PAR SYSTÈME
Émissions de GES et stockage carbone par litre de lait standard vendu - Année 2016

Comparaison de l’empreinte carbone nette 2013 & 2016

Cinq systèmes fourragers sont
distingués, en fonction de la part de
maïs dans la SFP1. Les systèmes de
montagne et herbagers ont un
stockage de carbone supérieur aux
autres systèmes en raison d’une part
plus importante de prairies et/ou haies
dans l’assolement. La compensation
carbone peut varier de 6 à 50 % en
fonction du système fourrager.

* TOP 10 % émissions de GES lait : 10 % des élevages dont les
émissions de GES  sont les plus faibles (décile inférieur)

Émissions de GES

Stockage carbone

RÉSULTATS TECHNIQUES PAR SYSTÈME

1 Plaine Herbager : < 20 % maïs/SFP
Plaine Herbe-Maïs : 20-40 % Maïs/SFP 
Plaine Maïs : > 40 % Maïs/SFP
Montagne Herbager : 0 % Maïs/SFP
Montagne Maïs : > 0 % Maïs/SFP

Conclusion : les élevages avec un faible impact environnemental
se caractérisent par une meilleure efficience technique.

CARBON DAIRY
n = 3 135

Moyenne
2016

Top 10 %
émissions

GES*

Émissions de GES - kg éq. CO2/L lait 1,00 0,82
Production laitière - l lait corrigé/ VL/an 7 370 8 190
Quantités de concentrés - g/L lait 160 134
UGB génisses/UGB VL 0,46 0,42
Apports d’azote minéral - kg N/ha lait 45 34
Apports d’azote total - kg N/ha lait 131 117
Stockage de carbone - kg éq. CO2/L lait 0,13 0,10

Empreinte carbone nette du lait 
- kg éq. CO2/L lait 0,87 0,72

Parmi les 4 869 élevages impliqués dans le projet, 2 314 ont réalisé deux
diagnostics CAP’2ER® niveau 2. La réduction de l’empreinte carbone nette est
en moyenne de 6 %. Elle est principalement liée à la réduction des émissions
de GES et concerne tous les systèmes fourragers sauf le système herbager de
montagne. Le stockage de carbone quant à lui reste stable.

CARBON DAIRY - n = 2 314 2013 2016

Émissions de GES - kg éq. CO2/l 1,04 1,00
Production laitière - l lait corrigé/ VL/an 7 480 7 450
Quantités de concentrés - g/l lait 167 160
Apports d’azote minéral - kg N/ha lait 58 45
Apports d’azote total - kg N/ha lait 146 131
Rendement en herbe - TMS/ha lait 6,1 7,1

La réduction des émissions de GES est liée aux
performances techniques. Notamment par une
optimisation de la gestion des intrants et des ressources
fourragères, sans perte de production laitière.

Évolution des émissions de GES et performances techniques 2013 & 2016

La réduction moyenne des émissions de GES est de
4 % et représente 51 000 tonnes équivalent (Téq.) CO2
pour l’ensemble des 2 314 élevages.
Parmi eux, 64 % réduisent leurs émissions de GES.
Chacune de ces fermes a, en moyenne, émis 53 Téq.
CO2 en moins.
Les 231 élevages (10 %) ayant le plus réduit leurs
émissions de GES (TOP 10 %-réduction), ont amélioré
de 21 % leurs résultats. À l’opposé, les 10 % moins
performants augmentent de 18 % leurs émissions.
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Évolution des
émissions de GES

Émissions de GES et performances techniques

GAIN ÉCONOMIQUE POUR LES ÉLEVAGES  
LES PLUS PERFORMANTS

Un lien fort entre les pratiques d’élevage, 
les résultats environnementaux… et les 
performances économiques

Les exploitations avec les émissions de Gaz 
à Effet de Serre les plus faibles (Top 10 %) 
se caractérisent par une meilleure efficience 
technico-économique et sont plus rentables. 
Une exploitation optimisée techniquement 
se caractérise par une meilleure utilisation 
des intrants et donc moins de pertes vers 
l’environnement. Ainsi, en 2013, les élevages 
Top 10% dépensent 14 €/1 000 L de moins que 
la moyenne et présentent une marge brute 
supérieure à la moyenne de 10 €/1 000 L.

Résultats économiques de 1 143 élevages de la région Bretagne 
ayant à la fois des données économiques et un diagnostic 
CAP’2ER® sur l’année 2013

Évolution des résultats entre 2013 et 2016 pour 366 élevages  
de la région Bretagne
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Témoignage d’un éleveur en système hergager
Je produis du lait en zone de montagne pour une valorisation en

fromages AOP. Toutes les surfaces de mon exploitation sont en
prairies naturelles entourées de nombreuses haies. Grâce au

stockage, l’empreinte carbone nette de mon atelier de 200 000
litres est très performante à 0,42 kg éq. CO2/litre de lait. Je

peux encore améliorer ce résultat en travaillant sur le
confort du bâtiment pour réduire les problèmes de santé
(30 % de boiteries) et en abaissant l’âge au 1er vêlage

actuellement à 34 mois.
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COMBINER ÉCONOMIE ET ENVIRONNEMENT, C’EST POSSIBLE

Témoignage d’un éleveur en système maïs
Je livre 500 000 litres de lait avec 57 vaches et j’ai une

empreinte carbone nette de 0,78 kg éq. CO2/litre de lait.
Je n’ai pas eu d’autre choix que d’intensifier la

production par vache car je ne cultive que 43 ha de SAU. 
Je suis dans l’obligation de limiter les effectifs de renouvellement

du troupeau. Mes génisses vêlent à 24 - 25 mois et le taux de
réforme vaches par an est de 25 %. 

Je ne pensais pas que ce système basé à 80 % sur une alimentation
maïs pouvait être performant au niveau rejet gaz à effet de serre.

Contacts :
Catherine Brocas - catherine.brocas@idele.fr - Tél. 02 99 14 86 35
Jean-Baptiste Dollé - jean-baptiste.dolle@idele.fr - Tél. 03 21 60 57 91
www.carbon-dairy.fr

Ont contribué à la réalisation de ce projet : Projet cofinancé par la 
Communauté européenne
et les fonds CASDAR : 

Rédaction : Catherine Brocas et Samuel Danilo (Institut de l’Élevage)
Crédits photos : C. Hesly, Cniel - Sylvain Plantureux, Inra - Institut de l’Élevage, DR - Réalisation : Corinne Maigret (Institut de l’Élevage)
Réf idele : 0018 304 007 - ISBN : 978-2-36343-945-1 - Juin 2018

Évolution des résultats économiques 2013 & 2016

366 élevages de la région Bretagne ont à la fois des données économiques et
un diagnostic CAP'2ER® en 2013 et 2016. Les élevages qui réduisent le plus
leurs émissions de GES (TOP 10 %-réduction) ont économisé 27 €/1 000l alors
qu’en moyenne l’économie est de 17 €/1 000l. Ce résultat associe à la fois un
effet conjoncturel et une amélioration des performances techniques, qui est
plus prononcée pour le « TOP 10 %-Réduction », initialement moins efficient.

Moyenne
n = 366

Top 10 % réduction des
émissions de GES - n = 36

Année de diagnostic 2013 2016 2013 2016
Émissions de GES - kg éq. CO2/l 1,00 0,95 1,10 0,87
Production laitière - l lait corrigé/ VL/an 7 670 7 590 7 620 7 840
Quantités de concentrés - g/l lait 142 130 158 140
Apports d’azote minéral - kg N/ha lait 57 36 67 36
Apports d’azote total - kg N/ha lait 161 137 200 143
Rendement en herbe - TMS/ha lait 6,1 7,7 6,4 8,5

Le principal facteur explicatif de la réduction des émissions de GES est la production laitière associée à une
optimisation des intrants. En moyenne, les élevages ont réduit leur consommation d’intrants (engrais et concentrés) et
la production laitière par vache est restée stable (-80 l). Les élevages qui ont le plus réduit leurs émissions de GES (TOP
10 % réduction) présentaient en 2013 des performances techniques inférieures à la moyenne. Cet écart technique est
comblé en 2016, associé à une production laitière supérieure de 250 l par vache par rapport à la moyenne.

Évolution des émissions de GES et performances techniques 2013 & 2016
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Source : Life Carbon Dairy, 2013 et 2016

14 €
/1 000 l

Les élevages avec un faible impact environnemental se 
caractérisent par une meilleure efficience technique. 
Cela est principalement dû à une meilleure utilisation 
des intrants : usage moindre des concentrés pour 
produire un litre de lait, meilleure gestion de la 
fertilisation, troupeau en bonne santé, réduction des 
consommations d’énergies directes, ...

Ces conclusions sont valables, quel que soit le système 
fourrager. Ainsi des marges de progrès existent dans 
tous les systèmes.

1 Quel que soit le système fourrager, l'efficience technique du Top 10 se traduit par des charges 
opérationnelles plus faibles sans dégrader les produits, et donc une marge brute supérieure
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Parmi les 4 870 élevages impliqués dans le 
projet, 2 300 ont réalisé deux diagnostics 
CAP’2ER® niveau 2. La réduction de l’empreinte 
carbone nette est en moyenne de 6 % en 3 ans. 

366 élevages de la région Bretagne avaient 
également des données économiques.

Les élevages qui réduisent le plus leurs 
émissions de GES (TOP 10 %-réduction) ont 
économisé 27 €/1 000 L alors qu’en moyenne 
l’économie est de 17 €/1 000 L. Ces résultats 
associent à la fois effet conjoncturel et une 
amélioration des performances techniques.

- 18%

4

D'EMPREINTE CARBONE NETTE DU LAIT EN 3 ANS- 6%

Consultez les fiches 
Résultats édition 2018  
par système fourrager

http://idele.fr/reseaux-et-partenariats/life-carbon-dairy/publication/idelesolr/recommends/resultats-par-systeme-fourrager-life-carbon-dairy-1.html
http://idele.fr/reseaux-et-partenariats/life-carbon-dairy/publication/idelesolr/recommends/actualites.html


DES FERMES INNOVANTES : DES EXEMPLES 
CONCRETS ET UN RETOUR D’EXPÉRIENCE

METTRE EN ŒUVRE UN PLAN D’ACTIONS CARBONE, 
UN INTÉRÊT ENVIRONNEMENTAL ET ÉCONOMIQUE

Année 2013 Min. Moyenne Max.

Nombre de VL 30 77 148

Litrage vendu (L brut/an) 191 000 557 000 1 222 000

SAU (ha) 41 126 348

SFP (ha) 34 90 230

Part de maïs dans SFP (%) 0 28 62

Âge au 1er vêlage (mois) 24 29,3 36

Concentré : (g/litre) 55 185 318

Apport d'azote minéral (kg N/ha lait) 0 51 135

Autonomie protéique (%) 39 66 97

Perception du changement climatique  
dans les élevages innovants  
(42 répondants)

Les raisons de s’engager dans une démarche  
de réduction de l’empreinte carbone du lait  
(42 répondants)

2 1 3

Réduire  
mon impact 

environnemental

Cité 31 fois
Cité 30 fois

Cité 40 fois dont 
26 fois classé en  

1er critère

Améliorer 
mes résultats 
économiques

Répondre à 
la demande 
sociétale

60 fermes innovantes réparties sur les 
6 régions ont été accompagnées dans la mise 
en œuvre d’une démarche bas carbone avec 
2 diagnostics CAP’2ER® (en 2013 et 2016) 
et la construction d’un plan d’action adapté 
au contexte et objectifs de l’éleveur.

Ce réseau de fermes innovantes permet 
de disposer de plans d’actions carbone 
diversifiés à la fois en termes de pratiques 
adoptées, mais aussi en termes de système 
fourrager et taille d’exploitation.

La réalisation d’entretiens auprès de 42 des fermes 
innovantes a permis de dresser un bilan global sur 
la perception du changement climatique.

Le changement climatique, c’est maintenant pour 
36 des fermes innovantes. En effet, ils soulignent 
tous les sécheresses récurrentes, l’avancée des 
saisons et de grandes variabilités interannuelles.

Le carbone, était une thématique nouvelle que 
pour la moitié des éleveurs. Dans pratiquement 
tous les cas, la démarche carbone a permis aux 
éleveurs d’acquérir de nouvelles connaissances.
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36 = oui
6 = non

21 = oui
21 = non

38 = oui
4 = non

Les raisons de s’engager dans une démarche carbone sont 
diverses mais trois réponses sont particulièrement citées :

• Améliorer les résultats économiques

• Réduire l’impact environnemental

• Répondre aux attentes sociétales.

Parmi les autres raisons sont cités l’anticipation 
d’éventuelles réglementations ou approfondir l’optimisation 
de leur exploitation.

Il y a aussi pour d’autre l’envie de tester de nouvelles pratiques 
ou d’aller plus loin dans la réflexion et l’optimisation de leur 
exploitation.

CO2

Consultez le book  
des fermes innovantes
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http://idele.fr/reseaux-et-partenariats/meatppli/publication/idelesolr/recommends/fermes-innovantes-carbon-dairy-presentation-des-60-elevages-et-plans-carbone.html
http://idele.fr/reseaux-et-partenariats/meatppli/publication/idelesolr/recommends/fermes-innovantes-carbon-dairy-presentation-des-60-elevages-et-plans-carbone.html


DES LEVIERS D'ACTION PROPOSÉS ONT ÉTÉ  
MIS EN PLACE PAR LES FERMES INNOVANTES

Les leviers peuvent être regroupés en 4 grandes thématiques :

La conduite du troupeau avec la réduction de l’âge au 1er  vêlage, l’amélioration de la production laitière, etc.

Valorisation de la ration et autonomie protéique par le remplacement du tourteau de soja, la réduction des quantités de 
concentrés, la gestion du pâturage, l’implantation de méteils, etc.

La conduite des cultures et le stockage carbone avec l’implantation de prairies, de haies, la réduction de la fertilisation 
minérale, etc.

Énergie & bâtiment, qui est la thématique sélectionnée en priorité par les éleveurs par l’installation de récupérateur de 
chaleur, prérefroidisseur, méthanisation, etc.

DES FERMES INNOVANTES RÉDUISENT  
LEUR EMPREINTE NETTE DU LAIT

Après 3 années de mise en œuvre du plan carbone, un 
diagnostic CAP’2ER® niveau 2 a été réalisé pour évaluer 
l’évolution de l’empreinte carbone nette des fermes 
innovantes.

37 élevages ont réduit leur empreinte carbone nette du 
lait. Les 14 élevages qui réduisent le plus ont réussi à 
l’améliorer de 28 % en moyenne.

21 élevages ont dégradé ou maintenu leurs résultats. 
Parmi ces élevages, 5 étaient déjà performants en 2013 
avec une empreinte carbone nette du lait inférieur à 
0,8 kg éq. CO2/L. Cette situation pointe l’enjeu de maintenir 
les résultats dans le temps des fermes bas carbone. Les 
14 élevages qui dégradent le plus leur empreinte carbone 
du lait l’augmente de 16 % en moyenne.

Les raisons de l’absence de réduction de l’empreinte 
carbone nette du lait sont :
• �Les aléas climatiques (production laitière réduite, 

qualité des fourrages dégradée et achats de fourrages),
• �La stratégie adoptée face à la conjoncture économique,
• �Des projets non mis en œuvre (changement de projet 

et orientation) ou retardés pour raison administrative 
(méthanisation),

• �Des projets en cours de mise en œuvre dont les 
effets ne seront visibles que dans plusieurs années 
(réduction de l’âge au 1er vêlage, évolution vers 
l’agriculture biologique, passage tout herbe),

• �Choix de leviers aux effets réduits en termes de réduction 
des émissions de GES (prérefroidisseurs, etc.),

• �Des tests non concluants (impact négatif sur les 
résultats techniques et travail).

Taux de réduction moyen de l'empreinte carbone par niveau de réduction

- 28 %

25 % qui 
réduisent 

le plus

+ 1 6%

25 % qui 
dégradent 

le plus

- 11 %

2ème quartile

- 1 %

3ème quartile

64%

76%

Conduite du troupeau

22 %

Conduite des cultures  
et stockage carbone

17 %

Énergie et bâtiment

31 %

Valorisation de la ration  
et autonomie protéique

30 %
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DÉMARCHE CARBONE EN ÉLEVAGE : 

APPORTER DES RÉPONSES  
À LA GESTION DU RISQUE  
ET AUX INVESTISSEMENTS

MAINTENIR  
LES RÉSULTATS 
DANS LE TEMPS

LES COMPÉTENCES 
ET TECHNIQUES 

NOUVELLES

GÉRER LE  
FACTEUR HUMAIN

L'AVERSION  
AU RISQUE

S'INSCRIRE SUR LE LONG 
TERME POUR OBSERVER 

DES RÉSULTATS

LES INVESTISSEMENTS 
NÉCESSAIRES

LE MANQUE 
DE TEMPS

LES  
DÉMARCHES  

ADMINISTRATIVES

DES FERMES INNOVANTES SATISFAITES DE LA DÉMARCHE

PAROLES D'ÉLEVEURS…

Un bilan de la démarche positif pour les éleveurs 
des fermes innovantes (42 répondants)

Bilan de 42 fermes innovantes

Les points positifs : de nouvelles compétences, un 
diagnostic CAP’2ER® utile et à refaire, un conseil 
adapté.

Mais l’indicateur carbone n’est pas encore un facteur 
de décision dans les orientations de l’exploitation 
partagé par l’ensemble des éleveurs.

0 5 10 15 20 25 30 35 40

Le diagnos c CAP’ ER a été très u le pour moi

Le conseil était adapté à la démarche

J’ai appris de nouvelles choses grâce à ce e démarche

Ce diagnos c va me servir dans mes choix pour 
l’évolu on de mon exploita on

Je conseillerais à un autre agriculteur de faire le 
diagnos c CAP’2ER

Le diagnos c et la démarche ont changé ma vision de 
mon impact sur l’environnement

Je referais le diagnos c

Pas du tout d'accord Pas vraiment d'accord En grande par e d'accord Tout à fait exact

2

Le changement 
climatique 

 Des conditions 
climatiques  

de plus en plus 
changeantes qui rendent 
difficiles l’organisation 

des travaux.

La problématique carbone 
 Une remise en question 

des a priori. Un point 
d’appui pour réfléchir à 
l’organisation technique 

de l’exploitation.

La communication  
La capacité nourricière  

est une bonne base  
de discussion avec  
les " non agricoles ".

Augmenter les 
performances 

technico-économiques 
tout en améliorant 

son empreinte 
environnementale.

Des actions souvent 
faciles à mettre en 
œuvre et avec un  

retour économique.

Liens économiques  
et environnementaux

Si on réduit son 
empreinte, on réduit 

les coûts.

1
1

2
2

3
3
4

4
5
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LIFE CARBON DAIRY : EN ROUTE VERS  
LA FERME LAITIÈRE BAS CARBONE

Le programme Life Carbon Dairy a permis de mobiliser les 
principaux acteurs de la filière laitière autour d’une dynamique 
fédératrice et pragmatique. Son bilan permet de tirer des leçons 
en termes d’organisation, d’innovations et de connaissances. 
De la diffusion des outils à l’élaboration d’un conseil carbone 
adapté, d’une coordination cohérente mobilisatrice à une 
stratégie de communication à destination de tous les publics, 
ce travail de réflexion collective permet ainsi aux organisations 
et à leurs représentants professionnels d’avoir une vision 
prospective de la route qui leur fait face.

Lors de la conférence « Face au changement climatique, la filière 
laitière en mouvement », organisée jeudi 14 juin 2018 à Paris, 
Centre National Interprofessionnel de l’Économie Laitière (CNIEL), 
l’Institut de l’Élevage (Idele), France Conseil Elevage (FCEL) et 
l’Assemblée Permanente des Chambres d’Agriculture (APCA), ont 
signé la Feuille de route climatique de la filière laitière.

Les principaux enseignements et clés  
du déploiement d’une démarche carbone  

en élevage sont :

Pour atteindre ces objectifs, la filière et ses 
partenaires s’engagent ainsi à :
• �Développer des outils performants et adaptés 

au service des éleveurs,
• �Assurer un conseil carbone dynamique et 

coordonné nationalement,
• �Accompagner les dynamiques de projet dans 

une démarche partenariale cohérente,
• �Communiquer sur les bénéfices de l’élevage et 

les efforts entrepris pour réduire son empreinte 
environnementale et climatique.

COMMUNICATION POSITIVE

SENSIBILISATION ET FORMATION MESURER/SE COMPARER

ACCOMPAGNER FINANCIÈREMENT

€

OBJECTIF : LE SECTEUR LAITIER 
S'ENGAGE À RÉDUIRE DE 20 % SES 
ÉMISSIONS DE GES PAR LITRE DE 
LAIT D'ICI 2025

CONSTRUIRE UN ÉCOSYSTÈME  
QUI SOUTIENT LA DÉMARCHE

% 
éleveurs 
laitiers

50 % 100 %

Année 2023 2028

Les éleveurs adhérent à la démarche FLBC

Expliquer l’empreinte 
carbone du lait et les 

pratiques qui permettent 
de l’améliorer par la 

réalisation d’un diagnostic 
CAP’2ER® niveau 1

sensibiliser

1
Étape

Identifier des pratiques 
adaptées au contexte 

de l’éleveur et ses 
objectifs avec un 

diagnostic CAP’2ER® 
niveau 2

identifier 
les pratiques

2
Étape

Personnalisé et chiffré, 
il permet d’anticiper 
les gains carbone, 

impact économique et 
le travail pour valider 

la faisabilité

construire un 
plan d'action

3
Étape

Mise en œuvre du 
plan d’actions en 

réalisant des points 
de suivi réguliers 
avec le conseiller 

d'élevage

mettre en œuvre  
des actions

4
Étape

Évaluer le gain 
carbone en réalisant 

un nouveau diagnostic 
CAP’2ER® et 

poursuivre avec de 
nouvelles actions

évaluer

5
Étape

3

9

L'ADHÉSION DES ELEVEURS À LA DÉMARCHE FLBC : UN ENGAGEMENT 
VOLONTAIRE ET À LA CARTE 

DÉROULÉ COMPLET DE LA DÉMARCHE EN 5 ÉTAPES À ADAPTER EN FONCTION DES ATTENTES  
ET OBJECTIFS DES ÉLEVEURS



LA " FERME LAITIÈRE BAS CARBONE "   
DEVIENT L’OUTIL MAJEUR DE  
LA FILIÈRE DANS LA LUTTE CONTRE  
LE CHANGEMENT CLIMATIQUE

Objectif : Réduire l’empreinte carbone du lait de 20 % à horizon 10 ans

Viser l’efficience du système pour réduire l’empreinte carbone du lait

Quelle suite au projet LIFE CARBON DAIRY ?

L’objectif de ce projet d’une durée de 5 ans (2013-2018) était de promouvoir une démarche permettant à la 
production laitière de réduire ses émissions de GES de 20 % à échéance de 10 ans, en conjuguant une double 
performance économique et environnementale. Ce projet ambitieux et structurant pour la filière était conduit 
par 27 partenaires répartis sur 6 régions pilotes.
L'objectif était de déployer l'évaluation environnementale en condition réelle avec le calcul des émissions de 
GES et du stockage carbone. 4 870 éleveurs ont été impliqués dans ce projet afin de comprendre le rôle de la 
production laitière sur l’effet de serre et mettre en œuvre des leviers d’action source d’économie pour l’exploitant.

• �1 kg éq. CO2/L lait : ce sont les émissions moyennes de GES pour tous les systèmes rencontrés. Une compensation 
carbone qui varie de 9 à 50 % en fonction du système fourrager. Des différences très fortes sont observées entre 
exploitations. Les plus performantes ont ainsi des émissions de GES réduites de 18 % par rapport à la moyenne.

• �Un lien entre économie et environnement : les 1 143 éleveurs bretons, les plus performants en terme 
d’émissions de GES (-14 % par rapport à la moyenne), réalisent une économie de 14 €/1 000 L sur les charges 
opérationnelles.

• �Les clés du succès : la gestion des effectifs, l’optimisation des intrants, et l’efficience globale du système sont 
la clé de la réduction des émissions de GES. Chaque exploitation a des marges de progrès, avec des leviers 
d’action à adapter en fonction du système et du contexte pédoclimatique.

La démarche « Ferme Laitière Bas Carbone », coordonnée par le CNIEL, fait suite à Life Carbon Dairy et devient 
l’outil majeur de la filière dans la lutte contre le changement climatique. Le 14 juin 2018, les acteurs de la filière 
laitière ont ainsi signé la Feuille de route climatique. Ainsi, 1 éleveur sur 2 intégrera la démarche d’ici 5 ans et 
100 % d’ici 10 ans. De nombreux opérateurs économiques se sont emparés du sujet et assurent le déploie-
ment auprès de leurs éleveurs, ce qui représente aujourd’hui plus de 12 000 diagnostics.

Remerciements : aux éleveurs suivis dans le cadre du dispositif Life Carbon Dairy et aux conseillers 
pour leurs contributions au suivi des exploitations.
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